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ORNEMENTATION 



DUNE 



MAISON DE STRASBOURG DU W SIÈCLE. 
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A Tangle nord-ouest de la place de la Cathédrale de Strasbourg, on 
voit une maison qui présente Tune de ses faces , celle qui regarde le 
midi , à la place de la Cathédrale , et l'autre , celle tournée vers l'ouest , 
à un prolongement de la même place qui s'étend jusqu'à la rue des 
Hallebardes. Cet édifice mérite d'être signalé sous le rapport de son 
ornementation. Il y a là , sculptée en bois, toute une encyclopédie : 
de l'histoi^ sacrée et profane, de l'hagiologie, de la théologie, de 
la musique, de la zoologie, de la physiologie, de l'astronomie , et 
que sais-je encore? Malheureusement tout cela a bien souffert des 
causes destructives qui agissent sans cesse sur une matière aussi peu 
résistante que le bois: les alternatives de sécheresse et d'humidité, 
de chaud et de froid , les larves d'insectes et des accidents de diverses 
sortes ont occasionné de profondes gerçures, enlevé de nombreux 
éclats à ces faibles reliefs, en sorte qu'il est maintenant difficile, et 
que dans quelques années il sera impossible de déchiffrer ces tableaux 
curieux qui , dans leur élat de fraîcheur, il y a près de trois siècles , 
rehaussés qu'ils étaient peut-être alors de vives couleurs, de\aient 
produire un effet admirable. Nous croyons donc faire une chose utile 
en présentaut une courte description de ce monument ^ 

> Les figures des trumeaux de la face occidentale offrent un ensemble de dix- 
huit personnages , neuf hommes et neuf femmes ; les premiers sont ce que Ton 
est convenu d'appeler en français les neuf preux ^ en allemand, die neun starken 
Helderij en anglais, the nine worlhies^ en espagnol, hs nueve preciados de la 
fama, U résulte de cette citation polyglotte, que Ton pourrait probablemept en- 
cpre augmenter, combien cette composition était populaire autrefois chez les 
différentes nations de l'Europe. 
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Noire maison se compose de trois étages qui surmontent un rez- 
de-chaussée.. Ces trois étages établis sur le même plan et séparés 
entre eux par une sorte d'auvent qui s'étend transversalement sur 
toute la largeur des deux faces, surplombent le rez-de-chaussée par 
une saillie dont l'épaisseur n'est pas la même dans la largeur de 
chaque face, en raison de l'irrégularité des plans supérieurs qui ne 
s'harmonisent pas avec le rez-de-chaussée. Ce défaut d'accord pro- 
vient de ce que les différentes parties de la maison n'ont pas été 
construites à la même époque. Le rez-de-chaussée est bâti en pierres 
et consiste en plusieurs grandes arcades à plein-cintre (maintenant 
masquées par des boiseries modernes) qui s'ouvrent sur des pièces 
à voûtes d'arête surbaissées. Une petite porte, surmontée d'un arc 
en accolade et située à la gauche de la face occidestale , donne accès 
à l'escalier qui conduit aux étages supérieurs. Sur le linteau de cette 
porte est gravé le millésime de 4467 , date probable de la construc- 
tion du rez-de-chaussée et de la partie du premier étage qui sur- 
monte la porte. Le reste de l'édifice a été exécuté plus d'un siècle 
plus tard, car, à la face occidentale; on lit sur l'appui dQ la seconde 
fenêtre du premier étage, la date de 1589, qui est aussi celle delà 
mort de Henri ÏII, et que l'on désigne assez généralement comme 
marquant la limite de l'art de la renaissance et de l'art moderne. 
Cette partie plus récente est construite en bois, c'est-à-dire en 
poutres posées verticalement et horizontalement, limitant en largeur 
et en hauteur les haies des fenêtres et marquant U séparation des 
étages; entre ces pièces de bois, les intervalles qui ne sont pas desti- 
nés à rester ouverts sont bouchés par un remplissage de maçonnerie. 
Les fenêtres sont séparées les unes des autres par des trumeaux très- 
étroits, de manière que chaque étage ressemble à une longue galerie 
vitrée; ces fenêtres sont divisées en plusieurs compartiments par des 
meneaux verticaux, et toutes ces pièces de bois sont récouvertes de 
sculptures en bas-relief représentant des figures en pied, deshermès, 
des masques, des rinceaux et d'autres motifs ornementaux. De tout 
cet ensemble do sculptures, nous ne mentionnerons que les grandes 
figures et nous les décrirons dans l'ordre que l'artiste a eu en vue , 
en les disposant de la gauche à la droite et en commençant par le 
haut. 
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FAÇADE OCCIDENTALE. 

La série des personnages représentés sur les trumeaux se com- 
pose, à chacun des trois étages, de trois guerriers et de trois femmes. 
Les premiers sont couverts d'une armure complète qui pour les uns 
a la prétention d'être antique , et pour les autres estcelle du seizième 
siècle. Toutes ces figures, hommes et femmes, sont debout et sou- 
tiennent des boucliers oblongs , échancrés sur les bords avec enrou- 
lements et chargés d'armoiries. Les attitudes sont peu variées, ce 
qui nous dispensera d'en parler, et nous ne mentionnerons que les 
noms qui sont tracés en relief et en lettres capitales sur des cartou- 
ches placées au-dessus de la tète de nos personnages, et leurs dis- 
tinctions héraldiques , quand toutefois elles seront assez peu mutilées 
pour que les traces en soient apercevables. Ici nous devons prévenir, 
non pour nous attribuer le mérite d'une difficulté vaincue , mais afin 
de nous ménager une excuse dans le cas où l'on viendrait à découvrir 
quelque inexactitude de détail dans notre exposé, que nous avons 
eu beaucoup de peine, même avec l'aide des descriptions données 
par Bartsch d'estampes qui représentent les mêmes compositions, à 
reconnaître plusieurs sujets , particulièrement ceux placés à l'étage 
le plus élevé, et malgré une inspection souvent réitérée à des heures 
différentes de la journée, afin de profiter de la variation desijeuxde 
lumière, nous ne répondons pas que notre compte rendu soit d'une 
exactitude irréprochable; toutefois, si nous avons commis des erreurs, 
ces erreurs ne peuvent porter que sur des parties accessoires. 

Troisième étage: i° I0SV3, armoiries....; 2<> REX DAVID, une 
harpe; 3<> ivdas machab...., arm....; 4*^ hester , château pi- 
gîioné à deux tours crénelées ; 5® traces peu distinctes du nom de 
Judith ; 6° lAEL , traces de lettres hébraïques. 

Deuxième étage ; 1® HECTOR VÔ DROI , armoiries.... ; 2<» MAGN9 
ALEXANDER, un griffon; 3« iVLivs CESAR, une aigle éployée; 
4® LVCRETIA, bande chargée de....; 5*» veturia , les lettres S. p. 
Q R. ; ô*» VIRGINIA , taillé, chargé au premier d'une aigle essorante. 

Premier étage : 1» CAIESAR CAROLVS , arm... ; 2® KVNIC ARTUS, 
trois couronnes? 3*» hertzog GOTFRIT , croix potencée cantonnée 
de quatre croisettes (Jérusalem); 4<> S. helena, aigle éployée; 
5° S. BRIGITA, traces de trois couronnes (Suède); 6^ s. elsbeta. 
partie d'un lion et de quatre fasces (Thuringe et Hongrie). 
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Sous le milieu de chaque fenêtre, depuis l'appui jusqu'à l'auvent 
qui sépare chaque étage , se trouve une pièce de bois vertical formant 
allège et ornée d'une figure d'homme jouant d'un instrument de mu- 
sique. Ces musiciens sont, les uns habillés selon la mode du temps, 
d'autres vêtus d'une espèce de tunique antique, d'autres encore, les 
derniers de la série, sont nus et munis de petites ailes à la manière 
des génies païens ou des anges chrétiens. Nous nous bornons à la 
désignation des instruments dont jouent ces personnages. 

Troisième étage: !<» Mandoline; 2® guimbarde; S® ici l'ancienne 
pièce de bois a été remplacée par une nouvelle qui est dépourvue de 
sculpture ; 4° le chant figuré par un personnage qui tient un cahier 
de musique de la main droite et un bâton de mesure de la gauche ; 
5® vielle; 6* orgue portatif. 

Deuxième étage: 1» Tambour; 2° guitare; 3® triangle; ¥ viole ou 
violon ; 5<> cornemuse ; 6® basse de viole. 

Premier étage: l® Trompette; 2<> saquebute (trombone); 3<> flûte 
traversière; 4<> petite harpe; 5® hautbois. 

L'angle formé par la rencontre des deux faces de notre maison est 
occupé par un poteau cornier où sont représentées, les unes au- 
dessus des autres, les figures en pied des trois Vertus théologales. 

La Foi placée en haut est accompagnée d'un griffon, animal qui, 
à raison de ses formes composées , est une figure de Jésus-Christ réu- 
nissant en lui la nature divine et la nature humaine; c'est du moins 
ainsi que Dante (Purgat, , chap. xxix et xxxi) a symbolisé le Christ. 
On voit à la hauteur du cou de cette Vertu, d'un côté les lettres PI 
et de l'autre côté ES . le D est supposé se trouver derrière la figure. 

La Vert^u suivante est l'Espérance offrant à ses pieds un oiseau dont 
il est difficile de déterminer l'espèce , vu l'absence de caractères tien 
évidents. Il y a toutefois lieu de croire que l'artiste a voulu représen- 
ter le phénix, symbole de la résurrection, qui convient très-bien à 
notre personnage. 

La dernière figure est la Charité; elle donne la main gauche à un 
enfant et en porte un autre sur le bras droit; elle est de plus carac- 
térisée par un pélican. A la hauteur des épaules, on lit d'un côté ka 



i et de l'autre as , les lettres intermédiaires sont supprimées. 
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FAÇADf MÉRIDIONALE. 

Les deux étages supérieurs présentent, sous des figures d*hommes, 
les dix âges de la vie humaine. Ces personnages, étroitement ren- 
fermés dans les trumeaux, sont assez uniformément placés sur de 
petites bases, et offrent peu de variété dans les poses; ils ne sont 
reconnaissables que par les inscriptions tracées au-dessus de leur 
tête; aussi ne rapporterons-nous que ces dernières qui contiennent 
la désignation de Tâge suivie d'une phrase sentencieuse, et nous y 
ajouterons Tindication des sujets ornementaux sculptés sur les bases 
ainsi que sur des sortes de consoles placées au-dessous, parce que 
plusieurs de ces sujets offrent des rapports avec les figures qui les 
surmontent. 

Troisième étage : l® X lOR EIN KIND , sur la base une plante fleurie 
et plus bas une tête grotesque; 2® xx lOR. (il nous a été impos- 
sible pour ce numéro , comme pour les deux suivants , de lire la phrase 
qui accompagne la désignation de l'âge), une mandoline avec une 

viole, une tête de jeune homme; 3<> xxx lOR , une armure, une 

tête de lion; 4° XL lOR , un cept de vigne, une tête grotesque; 

5« L lOR STIL STAN, uii coq, une tête grotesque. 

Deuxième étage: !<> LX lOR GETS ALTER AN, trois feuilles, un 
livre ; 2» LXX lOR EIN GREIS , une plante grimpante enroulée au- 
tour d'un tronc d'arbre, un chien; 3« Lxxx lOR nimer weis . un 
oiseau semblable à une grue ou à un pélican, un chat; 4® xc lOR 
DER KINDER SPOT , un jeune garçon regardant en l'air et élevant 
le bras gauche, une tête d'âne (les oreilles sont cassées); 5® G lOR 
GNOD DIR GOT. . . . Tête de mort. 

Le premier étage contient les cinq sens figurés par des femmes ac- 
compagnées d'inscriptions et d'attributs placés au-dessus et au-dessous 
d'elles : !<> DAS GESICHT, au-dessus un soleil, au-dessous un aigle; 
2" DER GESCHMACK, des fruits dans une corbeille, un singe; 
3® DER GERVCH , des fleurs dans une corbeille, un chien ; 4® DAS 
GEHÔR. un violon et son archet, un cerf; 5« die emppindung , 
une araignée au centre de sa toile, une tortue. 

Au bas des fenêtres, on voit les douze signes du zodiaque repré- 
sentant les douze mois de l'année de janvier à décembre : au troisième 
étage le Verseau, les Poissons, le Bélier, le Taureau; au deuxième 
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étage les Gémeaux, le Cancer, le Lion, la Vierge; au premier étage 
la Balance, le Scorpion, le Sagittaire, le Capricorne. 

Les meneaux des fenêtres de celte face, comme ceux de la face 
contiguë, sont ornés de bustes terminés en gatne; leur peu de variété, 
leur grand nombre et le défaut d'inscriptions en rendraient fénumé- 
ration fastidieuse. 

Notre maison peut donner une idée du goût qui présidait autrefois 
à l'ornementation , nous ne dirons pas de toutes les habitations de 
Strasbourg, mais d'une bonne partie d'entre elles. On sait qu'au 
seizième siècle celte manière de décorer l'extérieur des édifices, tant 
par des sculptures sur pierre ou sur bois que par des peintures, était 
fort à la mode dans diverses provinces de la France et de l'Allemagne, 
en Suisse, en Italie, etc. Des artistes de renom n'ont mêûie pas dé- 
daigné de prêter leur talent à la formation de ces musées en pleine 
rue qui devaient, à cette époque, donner aux villes une physionomie 
si différente de celle qu'elles présentent de nos jours. Strasbourg 
possède aussi quelques restes de peintures appliquées à l'extérieur 
des maisons, et il serait à désirer que les dessinateurs voulussent bien 
recueillir ces œuvres avant leur complète disparition. 

Tout ce que nous avons pu nous procurer de renseignements sur 
l'histoire de notre monument, se borne à la notion générale qu'il a 
appartenu autrefois au chapitre de la cathédrale, ce qui ne nous 
apprend pas grand'chose. Au-dessus de la porte d'entrée, on voit 
paraître à travers le badigeon des traces d'une ancienne inscription 
en lettres gothiques peintes en noir. Avec des précautions , il serait 
peut-être possible de faire revivre ce document qui pourrait jeter 
quelque lumière sur l'histoire de l'édifice; il se pourrait cependant 
aussi que celle inscription ne se composât que de vers sentencieux, 
comme on aimait quelquefois h en tracer sur l«s habitations. 
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